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Le chômage n’est pas une fatalité ! 

Faisons ensemble de l’emploi un droit  

Edito     Solidarité avec les chômeurs. 
 

Le chômage est une calamité qui pèse durement sur notre société depuis plusieurs dizaines 
d’années. Trouver du travail : ce2e ques9on lancinante est au cœur de la vie de beaucoup de 
nos contemporains, et touche par9culièrement les plus jeunes et les seniors. Des associa9ons 
tentent de lu2er contre ce fléau, et en leur sein de nombreux chré9ens militent. C’est l’objet de 
ce numéro de Solid’R de donner un aperçu d’ini9a9ves prises dans notre département ou plus 
largement.       

François Beuneu,  
délégué épiscopal pour la Solidarité 

 

 
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C’est dans le cadre des « Rencontres et Ini9a9ves » du prieuré St 
Benoit, invités par le frère Daniel et Marie-Claire Mar9n, que deux 
associa9ons, un secteur pastoral et un comité, ont témoigné et 
échangé avec les par9cipants à ce2e soirée, sur un thème d’actualité : 

 « Lu2e contre le chômage… une autre poli9que possible ? » 

Ce constat de départ qui, demeure une des grandes inquiétudes pour tout homme et toute 
femme de notre société en recherche d’emploi (9%) interroge nos concitoyens et engages des 
bénévoles dans des démarches concrètes.  

En perme2ant aux chômeurs, aux indéfendus et précaires de se faire entendre, en facilitant en 
par9culier l’accompagnement dans des projets d’inser9on professionnelle, des associa9ons, co-
mité ou secteur, assurent, en par9e et au mieux, ce rôle d’acteurs modestes, mais clefs indispen-
sables de la cohésion sociale dans notre pays en développant des vecteurs essen9els de l’engage-
ment citoyen. 

La mission et l’enjeu, c’est bien de maintenir l’a2en9on de l’opinion publique et des communau-
tés chré9ennes sur les conséquences sociales du chômage et de proposer aux dirigeants poli-
9ques des plans de lu2e contre le chômage et la précarité.  

Rencontres et ini�a�ves du prieuré d’É�olles (91) du 18 janv. 2018 

Solidarités Nouvelles face au chômage en Essonne (SNC) 

L'associa9on Solidarités nouvelles face au chômage (SNC) a fêté récemment son tren9ème 
anniversaire. Elle a été créée pour répondre à un besoin douloureusement ressen9 par de 
nombreuses personnes à la recherche d'emploi : le besoin de rompre la solitude, l'isolement 
dans lequel on se sent aspiré. Peu à peu les rela9ons que l'on avait nouées avec ses collègues 
s'estompent ; la personne au chômage se dit, même sans le vouloir, que les autres peuvent 
penser qu'elle est en par9e responsable de sa situa9on ; elle peut se sen9r coupable de vivre 
aux crochets de ceux qui travaillent, ou penser que c'est ce que les autres pensent. Pour éviter 
ces réac9ons, réelles ou imaginées, craintes en tout cas, elle a tendance à rester chez elle et il 
lui devient de plus en plus malaisé de se présenter, de s'exprimer car elle perd confiance en 
elle-même. 
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Pour lu2er contre cet enchaînement, SNC 
propose aux personnes qui recherchent un 
emploi un accompagnement par un binôme 
de bénévoles. L'accompagnement prend la 
forme de réunions d'une heure trente en 
moyenne et une fois tous les quinze jours 
dans un lieu neutre, un local municipal, un 
café tranquille ou les locaux d'une associa-
9on amie. Dans un premier temps le binôme 
et la personne accompagnée apprendront à 
se connaître. Les échanges perme2ront à la 
personne accompagnée de dessiner son 
projet professionnel en tenant compte de ses 
compétences, de ce qu'elle souhaite et de ce 
qui est possible. 

Dès le premier entre9en, il est bien précisé à 
la personne qui souhaite être accompagnée 
que SNC ne recherchera pas de travail pour 
elle. Le binôme accompagnateur lui donnera 
des idées, bien sûr, lui proposera des simula-
9ons d'entre9en d'embauche, des ateliers 
sur la façon de rechercher un emploi, sur 
l'u9lisa9on des réseaux professionnels, sur la 
façon de téléphoner par exemple. C'est u9le, 
certes, sûr, mais l'essen9el de l'aide appor-
tée par SNC n'est sans doute pas là : le pre-
mier objec9f est que la personne accompa-
gnée retrouve confiance en elle-même. 

L'associa9on, qui accompagne environ 3000 
personnes à la recherche d'emplois n'a évi-
demment pas l'ambi9on de diminuer le chô-
mage. Mais, grâce à la connaissance appro-
fondie qu'elle a de la situa9on des personnes 
qui recherchent un emploi et des difficultés 
auxquelles elles se heurtent elle peut faire 
des proposi9ons aux responsables poli9ques 
et aux ins9tu9ons responsables de l'emploi. 
En Essonne, SNC est membre ac9f du Comité 
de liaison qui, auprès de Pôle emploi réunit 
les associa9ons qui aident les personnes à la 
recherche d'un emploi. 

Les accompagnateurs peuvent témoigner 
autour d'eux et corriger les idées faussées 
que l'on se fait parfois des personnes qui 
recherchent un emploi. Et c'est pour eux un 
vrai bonheur de constater, réunion après 
réunion, que la personne accompagnée re-
prend de l'assurance, retrouve le sourire et 
prend des ini9a9ves qu'elle n'imaginait 
même pas au début de l'accompagnement. 
Les accompagnateurs forment des groupes 
locaux qui se réunissent une fois par mois. En 
Essonne il y a cinq groupes locaux, basés à 
Orsay, Verrières le Buisson, Ste Geneviève 
des bois, Arpajon et Massy. Il n'y a pas de 
groupe à l'Est de la Seine. Les besoins d'ac-
compagnement sont grands. Plusieurs 
groupes seraient heureux d'augmenter leurs 
effec9fs. 

L'associa9on SNC a décidé d'être financée 
seulement par les contribu9ons de ses 
membres et par des dons. Toute personne 
qui veut l'aider à développer son ac9on est 
invitée à y contribuer par un don. 

Toute informa9on u9le est donnée sur le site 
Internet. 

Henri Prévot 

Il y a un an, à la demande du Père Em-
manuel Bidzogo, nous sommes allés à 
la rencontre des 11 Communautés 
chré9ennes du secteur dialoguer avec 
les acteurs de terrains, cerner les ac-
9ons entreprises et repérer les pauvre-
tés. 

Parmi les pauvretés qui nous sont re-
montées, il y a celle du chômage : nous 
avons pris conscience que, dans nos 
communautés chré9ennes, beaucoup 
sont en rupture avec le monde du tra-
vail, soit parce qu'ils ont été licenciés, 
soit parce qu'ils sont confrontés à 
toutes sortes de handicaps, liés à l'âge, 
à l'absence de forma9on, à l'isolement, 
soit parce qu'ils recherchent leur pre-
mier emploi et ils n'osent pas en parler 
ou ne savent pas trop à qui en parler. 
Souvent, ils ne connaissent pas la boite 
à ou9l et ne savent pas à qui s'adresser 
ou comment il faut procéder. Parfois 
même, ils sont démunis de cet ou9l 
devenu indispensable aujourd'hui pour 
rechercher un emploi, l'ordinateur. 

L'idée est née de créer un réseau d'ac-
compagnateurs des chercheurs d'em-
ploi dont la fonc9on première serait 
d'écouter toutes ces personnes qui 
sont nos frères et nos sœurs en huma-
nité, sans limiter notre champ d'inter-
ven9on à la paroisse tout en nous ap-
puyant sur elle et sur notre secteur 
pastoral. Certaines personnes connais-
sent des gens qui ne fréquentent pas 
l'Église et sont aussi en rupture avec le 
monde du travail. Il ne s'agit pas de 
remplacer les acteurs ins9tu9onnels 
existants mais d'aider ceux sont à la 
recherche d'un emploi à renouer le 
contact avec eux. 

Notre rôle est donc d'abord de prendre 
le temps de rencontrer et d'écouter les 
demandes de ces personnes, de leur 
proposer une aide par exemple pour 
bâ9r ou préciser leur projet profes-
sionnel, bâ9r ou améliorer les ou9ls de 
la recherche, CV et le2res de mo9va-
9on, préparer un entre9en de recrute-
ment, leur ouvrir un carnet d'adresses 
et savoir u9liser leur propre réseau 
etc. 

Si vous souhaitez rejoindre ce réseau 
ou lui adresser des demandeurs d'em-
ploi, vous pouvez contacter : 

Jean-Paul Leclerc - Paul Israël  

C1234567 8':7 12;<3: 8'3==6>?3@734<:1; 8<; 
=A<1=A<:1; 8'<>?B65 837; B< ;<=4<:1 ?3;4613B 
8< C61C<5B S4 G<1>357. 

C6>542 CA1245<7 8< S6B5831542  
3E<= B<; CAF><:1; <4 B<; P12=351<;. 
R2;<3: C31543;-F137=< (CCSC) 

Historique : 

Le CCSC est un comité œcuménique qui 
a été créé il y a 34 ans par des chré-
9ens, à la suite d’une double interpella-
9on : 

- Une demande de sou9en de la part du 
syndicat des chômeurs naissant. 

- Des déclara9ons des commissions 
sociales de l’épiscopat « pour de nou-
veaux modes de vie » en 1982, et les 
affaires économiques de la fédéra9on 
protestante de France. 

Missions et moyens : 

- Éditer des le2res d’informa9on 
« Vaincre le Chômage », le2re de sou-
9en, repères économiques, paroles de 
personnes au chômage, médita9ons/
prières…)  

- Par9ciper et développer des réseaux : 
Pacte Civique, Chré9ens en Forum, JOC, 
A l’associa9on TZCLD (10 territoires 
zéro chômage de longue durée à ce 
jour), ATD Quart monde… 

 - En formulant une le2re en 1/2016 à 
tous les évêques de France et qui a ali-
menté en par9e un document de la CEF 
en 3/2017 « Tous u+les–Tous acteurs ». 
Éléments de réflexion et de discerne-
ment pour un dialogue sur le travail, 
l’emploi, l’ac9vité. 

- En par9cipant ac9vement au comité 
de pilotage élargi de la démarche Dia-
conia (2012/2013) : 12 000 par9cipants 
à Lourdes dont 4 000 en grande préca-
rité. Le CCSC a assuré deux forums sur 
le chômage, dont un radio diffusé. 

 - En démarchant et en proposant avec 
le groupe Alerte (38 fédéra9ons) aux 
candidats à l’élec9on présiden9elle un 
plan interministériel sur 5 ans (3/2017) 
de lu2e contre la pauvreté, traduit dans 
une loi de programma9on finan-
cière, « Pour une société bienveillante, 

fraternelle et solidaire ». 

 - En juillet 2017 le CCSC a rejoint le 
Réseau Caritas-France, avec l’ambi9on 
de développer une prise de conscience 
réelle que les chré9ens peuvent agir 
pour que des chômeurs retrouvent leur 
citoyenneté et faire qu’ensemble l’em-
ploi devienne un droit. 

Jean Pierre Pascual (diacre) 
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Ces «parrains» et «marraines», en ac9vité professionnelle ou jeunes retraité(e)s (50/50), regroupés en équipe de 8 à 12 
membres, accueillent et accompagnent, chacun(e), un à deux demandeurs d'emploi (maximum). Chaque équipe 9ent une per-
manence (une ou deux fois par semaine) dans un lieu dédié, local loué ou mis à disposi9on, par une autre associa9on, une mai-
rie… par une paroisse. 
En 2015, les deux 9ers des personnes accompagnées ont trouvé un emploi. 
 

Visemploi bénéficie de l'agrément de la DIRECCTE (Préfecture Région Ile de France) 
Pourquoi cet engagement ? 
 - D’abord, pour répondre à cet appel intérieur lancinant : «Qu’as-tu fait de ton frère ? » 
 - Ensuite, pour agir«je n’avais pas de travail et tu m’en as donné un, ou tu m’as aidé à en trouver un».  
 - Enfin, parce que la personne elle-même apparaît plus importante et première par rapport au problème qu’elle rencontre. 
  

Nos principes d’ac9on : 
- L’associa9on Visemploi accueille, écoute, accompagne et guide toute personne en recherche d’emploi sans dis9nc9on d’âge, de 
situa9on, d’appartenance poli9que ou religieuse, dans le but de l’amener à retrouver un emploi, ou une forma9on, conforme à 
son projet professionnel. 
- L’associa9on offre un accompagnement personnalisé et individuel. 
 

Notre Ac9vité : 
Cet engagement se manifeste auprès de chacun et de tous, bénévoles et demandeurs d’emploi  
 Un site : www.visemploi.fr - Adresse : 33 bd de Clichy 9° - Tél : 01 53 20 96 04 
 Une vie associa9ve marquée notamment par des réunions régulières des responsables d’antenne, des anima9ons  
 fes9ves (gale2e, conférences….), une le2re interne trimestrielle……. 
 Chaque «candidat» bénévole a un entre9en préalable et suit une forma9on ini9ale à l’écoute et l’accompagnement.  
 

Accueil: Toute personne faisant de l’accueil dispose d’un guide «livret d’accueil» 
 Accompagnement : Une démarche «type» est transmise à chaque «parrain» 
 

Chaque responsable d’antenne réunit régulièrement l’ensemble des bénévoles pour un échange et un partage d’expériences. 
 Un sou9en et un accompagnement des responsables d’antennes   
  Dans le recrutement et la forma9on des nouveaux bénévoles 
  Dans l'anima9on de leurs équipes,  
  Pour l’accueil et l’accompagnement des demandeurs d’emploi dans leurs rela9ons externes  
 

  Une diffusion systéma9que des offres d’emploi portées à la connaissance de Visemploi est faite, via un «intranet»,  
 dénommé «Yahoo. Groupe» 
 

La Forma9on : Elle 9ent une place centrale dans l’ac9vité de Visemploi 
 Pour les bénévoles :  
 Obligatoirement : Un entre9en préalable (des9né à préciser les modalités d'un engagement, accueil, parrainage  
      ou autre tâche dans l'associa9on).  

    Une forma9on «humaine» d'une demi-journée à «l'écoute» avec une psychologue professionnelle. 
 A la discré+on de chacun  

    Des forma9ons «techniques» diverses, marché du travail, législa9on, contrat de travail… 
 

 Pour les Demandeurs d’emploi :  
 Trois cycles de 10 séances, chacun de 2h, le mardi et samedi ma9n (de septembre à juin), sont proposés à 9tre gratuit. 
 Entrée libre: 2 rue Gerbert, 15°. Tous les demandeurs d’emploi peuvent y par9ciper. 
  
Implanta9on : Un mode de fonc9onnement très décentralisé qui repose ainsi en préalable du lancement de telle ou telle  
            antenne sur :  
 Le choix d’un ou d’une responsable  
 La cons9tu9on d’une équipe de bénévoles (au minimum 3 ou 4)  
 Un local (dédié et équipé) le plus souvent mis à disposi9on (ou loué) par la paroisse, la mairie ou une autre  
 associa9on locale. 
 Une publicité externe (tracts, affiches…) et préalable, précisant l’adresse et les horaires des permanences : 
 

Paris : 1e, 2e, 3e, 4e, 9e, 12e, 15e et 19e./ 92 : Boulogne / 93 : Bondy et Villemomble / 94 : Nogent-Sur Marne  
En cours de cons9tu9on : Paris 13e et 14 e  / Département de l’Essonne (Massy, Évry…) / Département des Yvelines 
 
 Paul de Viguerie  

Ce que nous sommes :  
 V5;<>?B65, associa9on d'aide et d'accompagnement auprès des demandeurs d'emploi, s'adresse à tous les publics, 
cadres, non-cadres, personnes non-qualifiées… 
Elle est fondée sur le parrainage. 
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Documenta�on et contacts 

Un peu de lecture 

* Revue Projet N° 361 déc. 2017 : Je travaille, donc j’existe ?  
   Ini9a9ve CCSC suite à enquête JOC-CERAS. 
 

* CEF Conseil Famille et Société : Tous u9les, tous acteurs, éd. Bayard (2017) 

* Collec9f : Pour le bien commun, éd. Salvator (2017) 

* Diaconia : Vers des paroisses plus fraternelles. Les plus fragiles au cœur de la commu-
nauté chré9enne, E9enne Grieu (sj) et Vincent Lasceve (sj), éd. Franciscaines (2016) 

* Conférence d’E9enne Grieu (9/2017) : Salut et guérison dans la diaconie de l’Église de 
France, à lire sur le site   www.diaconat.catholique.fr  

* Le2re « Vaincre le chômage »  VLC n° 108, fév 2018, le Pari de la confiance : 
  www.ccscfrance.com 
 

Adresses u�les 

SNC : www.snc.asso.fr 

 Secteur Pastoral Corbeil :  Jean-Paul Leclerc 06 84 25 71 15  -  Paul Israël 07 81 22 31 67  

Visemploi : Paul de Viguerie    www.visemploi.fr    01 53 20 96 04  

CCSC-Réseau-Caritas : Jean-Pierre Pascual  
  www.ccscfrance.com    ccsc.vlc@gmail.com 06 88 88 02 62  
 

Prieuré Saint Benoit : benedic9nse9olles@orange.fr   www.benedic9nse9olles.org  
   01 69 89 84 84 

Témoignage : À cinquante-sept ans 

J'ai retrouvé un travail après un an de 
chômage. Avec un salaire moins élevé. 
Inu9le de préciser que Pôle emploi n 'a 
guère inves9 pour le senior que je suis, 
d'autant que j'ai commencé à travail-ler 
à seize ans. Je travaille sur plu-sieurs 
sites, j'u9lise un deux-roues : si j’ai un 
accident, je perds tout. Je reste très fra-
gilisé. 

Prévoyant mon licenciement, j'avais re-
pris des études. J'ai la chance de pouvoir 
m'organiser seul. Après huit mois, j'étais 
épuisé. J'ai pu me glisser dans un stage 
organisé par l'Associa-9on pour l'emploi 
des cadres. Nous é9ons une dizaine, des 
parcours très différents ; quelques jours 
sur trois semaines ; ce qui fut décisif, ce 
fut la prise de conscience que nous 
avions toutes et tous des capacités suffi-
sam-ment grandes pour rebondir. Et 
même que nous avions le droit de nous 
faire plaisir au moins une fois par se-
maine ! 

Le reste du temps que l'on dit libre est 
vite devenu un temps angoissant : on a 
des travaux à faire et on n'a pas l'ar-
gent. Faire le marché en semaine et non 
le samedi ? Je l'ai fait une fois. En cher-
chant un peu, on trouve beaucoup de 
choses gratuites pour les chômeurs, 
mais qui le sait ? Qui en profite ? 

Je passais beaucoup de temps à consul-
ter des sites professionnels, à rédiger 
des CV. On a tous des trous dans nos CV, 
il faut les assumer et ne pas se focaliser 
sur eux. Assumer aussi que je n'ai pas 
fait de grandes études, comme tant de 
ma généra9on. 

Je suis dans une nouvelle aventure pro-
fessionnelle. J'ai confiance. 

En	Christ,		

Tous	serviteurs	de	l’Evangile	

pour	le	monde.	

Médita�on 
 

La démarche Diaconia (2010-2013) nous a fait découvrir une Église qui fait signe 
quand elle se laisse « déranger » en vivant pleinement la joie de l’évangile et vivre 
ce sacrement méconnu, mais pourtant fondamental, le « sacrement du frère », et 
comme tout sacrement, c’est Jésus lui-même qui se rend présent : « en vérité, je 
vous le dis, ce que vous avez fait au plus pe9t de mes frères, c’est à moi que vous 
l’avez fait » Ma2 25,40. 

Le document final, béni par tous les évêques présents à Lourdes, était in9tu-
lé « Servons la Fraternité ». Personne n’est trop pauvre pour n’avoir rien à dire ou 
rien à partager. La fraternité n’est pas une op9on, c’est une nécessité. Nous avons 
fait l’expérience forte et joyeuse lors de ce rassemblement de 12 000 par9cipants, 
de toutes origines, de toutes condi9ons, représentants des centaines de milliers de 
chré9ens engagés au service de leurs frères. A la lecture de l’évangile, à la suite du 
Christ serviteur, tous nous avons appris à écouter la voix des pauvres de notre 
temps, chacun a été entendu dans sa singularité. Entre autres, salariés en 
souffrance ou menacés dans leur emploi, chômeurs ou précaires. Leurs mots, leurs 
colères sont aussi une dénoncia9on d’une société injuste qui ne reconnait pas la 
place de chacun. Ils sont une provoca9on au changement. Il est temps de sor9r de 
nos zones de confort, comme le dit le pape François et d’aller aux périphéries de 
l’Église et de la société. 

Ensemble, osons les changements de regard sur les plus fragiles. Osons le change-
ment de poli9que, du local, au na9onal, à l’interna9onal. Osons le changement dans 
nos modes de vie pour respecter la créa9on ou les liens humains sont premiers et 
préserver l’avenir des généra9ons futures. E9enne Grieu (sj) nous propose dans un 
ar9cle « per9nence et imper9nence de l’Église », pour redonner sa force à la Parole 
de l’Église catholique, de revenir aux fondamentaux de la tradi9on chré9enne avec 
le thème central de l’alliance. C’est à dire du lien, en par9culier avec ceux qui sont 
dans la marge. La prédica9on du pape François, précédée par tout ce qui s’est passé 
depuis le Concile Va9can II, appelle une Église qui porte un message fort, de garder 
les portes ouvertes et même de sor9r, d’aller jusqu’aux aux bords du monde. Car 
c’est seulement là qu’elle reçoit l’Évangile dans toute sa vigueur, c’est-à-dire de là 
qu’elle se découvre audacieuse jusqu’à l’imper9nence. 

Jean-Pierre Pascual 


